
EDFprêt à baisser ses
tarifs pour les industriels
L'électricien finalise un accord avec
les industriels gourmands en énergie.

ÉNERGIEUnaccord est en passe d'être trouvéentre EDFet la ving
taine d'industriels « électro-intensifs» réunis dans Exeltium.Selon
nos informations, lesdeux parties ont trouvé un terrain d'entente
pour réduire le prix de l'électricité pendant plusieurs années en
contrepartie d'une possiblehausse lesannées suivantes.Il PAGE13 Les « électro-intensifs » ont réussi à s'entendre avec EDF.
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Après des mois de discussions, un
accord est en passe d'être trouvé entre
EDFet les industriels consommateurs
d'électricité réunis au sein du consor
tium Exeltium. Depuis plusieurs mois,
la vingtaine d'industriels membres du
groupement - d'Arkema à Air Liquide
en passant par ArcelorMittalet Solvay-
estimaient que le prix de l'électricité
négocié par un accord signéen 2010et
indexé sur une série de critères attei
gnait 47 voire 52 euros du mégawat-
theure (MWh)et n'étaitainsi plus com
pétitif,nipar rapport au tarifauquelEDF
vend l'électricité à ses concurrents, ni
par rapport au prixdumarché degros,et
encore moins par rapport à leurs
concurrents allemands ou américains.

Selonnosinformations, lesdeux par
tiesont trouvé unterrain d'ententepou r
réduire le prix de l'électricité qui leur
sera fournie pendant plusieurs années
- cinq à six ans - en contrepartie d'une
possible hausse pour lesannées restant
ensuite à courir d'ici à 2034. EDF
arguait jusqu'ici qu'une part du coût
était liée au fort endettement des
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actionnaires d'Exeltium et que l'intérêt
du prixconsenti devait seregarder dans
la durée (148térawattheures sur vingt-
quatre ans). Vrai, rétorquaient les
industriels, mais à condition de survi
vre jusque-là... Ils jugeaient en outre
que les indexations prévues au contrat
initial (coût de l'EPR, prix de l'ura
nium...)ne leur étaient pas favorables.

Lesdeux parties
ont trouvé un terrain
d'entente pour réduire
le prix de l'électricitéqui
leur sera fourniependant
plusieurs années avant
une hausse, plus tard.

Leprix serait désormais peu ou prou
aligné, coût de financement compris,
sur le tarif aujourd'hui consenti aux
concurrents d'EDF pour leurs clients
particuliers et professionnels
(42 euros/MWh). L'évolution dépen
drait ensuite notamment des prix de
l'électricité sur le marché de gros. Les

discussions pourraient se finaliser ces
prochainsjours :Exeltiumtient un con
seilde surveillancele 28avril,et lacom
mission d'enquête parlementaire sur
lescoûtsdu nucléaire auditionnera son
président, Jean-Pierre Roncato,le 30.

Accord pesé au trébuchet
L'accorddevra être pesé au trébuchet :
l'avenantdevraêtre validépar leconseil
d'administration d'EDF,qui ne veut pas
de perte de valeur globale, et le gouver
nement est soucieux de ne pas ouvrir
un dossier avec la Commission euro
péenne. Les négociations n'ont pas été
sans heurts. En décembre, l'Elysée,sol
licitédepuis des moispar lesindustriels
«électro-intensifs », avait indiqué sou
haiter une renégociation ducontrat. Le
ministre du Redressement productif,
Arnaud Montebourg, a aussi ferme
ment incité le PDGd'EDF,Henri Pro-
glio, à négocier. L'enjeu devenait
d'autant pluscrucial que le contrat doit
faire l'objetd'un refinancement à la fin
de l'année. « Le refinancement nepeut
venir que sur un contrat toiletté »,
analyseun connaisseur du dossier, m
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